
LE GLANEUR.

ent pas encore fort habiles ni trop Cxpditifs ; les livres ne
mprimaient pas vite, et lon n'en t rait pas un grani nom-

bre d'exemplaires Les progres vmrent peu ù peu. L4'ini-
rimeric royalo ft .tabbe un iec apr?'s par' François

-i. qi t fondre des cara<tòres hébirïqes, grecs, la-

tis ; ile devint plus fIoiissante sous Louis XIll, par les

soins de Richelcii.
Les preiers impriC5 pmelrs avaient été poursuivis par le

peupl ommie sorcieis, un tribunal mêime fit confsquer

leurs livres ; et sans I ýo is XT, qui les protégen en ar' rtatil

les poIIIsites et aiiletant les ouvriages, la sciencc eût ei

de nouvelles victimes.
Uligioranlce di peuple avait pense être fatale aux im-

primeurs li nîgrtitud d'un roi paya ( ) les bienfaits de

i nuortel Colomb.

ENDUITS POURn LES TOITS.

Quelquefois en ce r'' pays on enduit Ies tiuts d'un oudron

qui provient de la ditilbuion de la houmqilu, C's aes
appellent cool lur. Cet endsitt etwu 0hr .is propre>r et

meme préféraLle à In peinture à ii I lhi.ie et à Focre, soit

pourî la beauté sit pour la durie. Qulquesuns apn s
avoir posé ce goudruin y s:monldrent du salle qui 'y iin-

corpore tant bien que al:. lepuis quinze ans eivirein

on a trouv en Euroun nouvel endmit e::trêmement

avantageux pol:- Is combh.o. On emo. 1i pour cela le
goudroin ordinaire do!t noutiavons ls un'ens ii ce p Vs,
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de couvrir leurs habitations en métal, en ardoise, ou en
tuile, à peu près ltes les maisons dans les campagnes

sLt convertes en paille. Les accidens qui en résultent
ont fait chercher les moyens de mettre ces sortes de toits
plus ou moins à l'abri des ravages du feu et on a réussi
pceut tre au-dela de ce qu'on avait osé espérer. Voici les
prinpaux moyens employés :-

lo. En Rusic, on voe sur les couvertures en paille
uno bouillie de terre glaise qu'en unit avec quelque instru-
ment propre a cela.

20. On compose une espèce de mortier avec de la terre
g!ai'e, du sable, du funier de cheval et une petite quantité
de chaix, le tout bien niélangé et mouillé avec de leau
jusqu'à consistance de mortier ordinaire. On en forme

ur la paille do, toit, avec une truelle, une couche de 'é-
liissur de quelques I gnes, avant soin de remplir avec la

mê me composition les clntes qui pourraient se former par
i dessircahton. Cet enduit en France est trouvé assez
soide pour rÀistor aux i ntempéries de l'air et même aux
l)hiiics sans être détérioré ou eniriieîné.
:3'o. Prenez, sable fEn, une mesure, cendres de Lis bien

talîsées, deux mesures, chaux éteinte, trois mesures.
O1n del tie le tout avec de huile et on étand ce mélango
nver. un gros pinceau. Ce procédé est plus coûteux mais
Iil est bien prófórable.
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MANAnLE DE DÉfTRUIRIE LES INSECTES-

vec du sale et de la craie, qion éu à une ;M ai sser Ren no dit i*tît mieux les insectes, mites et autres, qui
de 1 à 5 line. Nil dou e iiiau lie le crii 011 ne e tr ouvent dans les foiur'ru res et les plumes, que PQoissence

puisse cpÌluver de la terre e on de iutro terro calcaire de té'rbecthine rectiliée. On met la téébenthine dans

séchée et pUivúriýée. Yuil i lCs pr:inutions une vesC, dont on lic fortement rouverture avec une fi-

coliudron, - 250 livres ou 2 Vint ies. ceile crfe ; il sulit alors de plaeer cette vessie dans Par.

Sable fin, - i375 " l : '' moire où sorît reniferms les objets qu'on veut. conserver.

Cr, - - 375 ou 3 'S'i c trouve qieiques insectes dans les plumes ou dans lo

Bien entendu (lie si le goudron éites PI gras, il fnudrait poil les animaux, ils teinbent presque aussitôt qu'ils sont

y mettre mois dI sable et de craie. Oui lit fondi re l &-ppics par [odeur et ils meurent tous dans l'espace de

goudron dans une chaudière et on mle peu a peu le sah! quelques jours.
et la craie. Le toit qui recoit cit enduit eit n

sui doivent re bin Fi ches. Uns lus lieu - f'l' l'onia VIS FACTCEF.

des ts pau, no n davoi un a d un s o deir une On sait depuis longteps qu'il est inporté en ce pays

p ar t e ir e u l e r r a s r p u re s e p r o wie r <n b o c i d u v in , q u i n e c o n i nt pa s u n e s e u le g o te d u ju s d e la

Ia c r sl p e n te , a i i r e i li :e r uii d l n e vi' n e , 1l i mt d o n c a u t : mt o n fa ire n ou s m e m e q 'e n f o r o

peuvia. en u. ente, ain d ci'o:ihver- l'c mn ds1 er'ui venir d'outre mIr, et sous in rapport économiqe il vaut
Pomme. Sur ce r ter n v e ho gUn-, prp iec parce que ce vi nous coutera moins. On vient

li mid e e t o te n s d i t p h e t p a c ê- g ul .u7  v i r s in r U n j o u rin a l u n e re c e tte d e v in i d e p ,an a is ' ; e n

ual e e t o l ' te S i le qmni rc à ' r e u n e 'o n h i s< 1e o i i a u tre s a u x q u e ls le j u s d e la tre il eo e s t e n c o re é tra n -

1 l4 k p , :s e cm s S ri c r n t a d ( u n '- à iq u a s leu n 2c

li t n de e s t po n p o r t 
a' n r b (ra d e u x t ie r s u n a rtil d -la c a p a c it é

p iiri' lu:;I, uih. Q1el- hmlszdeuaxnu ir nlý-1d
qi eufo s il a on orr e )le pu r' re d nt ! c u h m . de d < uze g al ns, p us intradu isez dans le liquide

laefosu arivequelgudrnanttro s am t Ies mcieniêvrs, - . - 10 livrets.
du soleil il iltu alors répandre desus une ou Semenc.s de ce landre, . . - lvre.

plusicilîsulnce (lehe ces: salîle, 
1in livre.o ;ri~ Y

pluurCsI acces de n! . C ieodo rede riî di sele sor:ant du four et coupé par
ne ctt GoViCi .. ni uçO Une . . .0 livres.

onore lorsqu'on le frappe. L'a chalui ni'a plus aicune , ez: lódrement le tonneau et laissez fermenter.
irfiuce sur lui, pas plus que le froid. la fermenaion sen terinée, aheez de rmm-

toilo paille maisons : d'i',Its ons' mn a un m d et laissez reposer pendant tris semaines, fir

Sen pl uni recouvrent Uns gr s qui sont, sip firez a c-lai . Ce in. dit-o , est fort agrable et ne
durables et liie ai] c0é 'iîeî .~'in îueiîsvîI 'tla iil iClN

dur iexposés à Pi e. Dons plsiurs pays, nuit point à htlat d ex qui en font usage. On ic

ou le bois est rare et où peu de personîes sot n m en dire aut d'un grand nombre de vins importes,

r'p souveut sophistiiués au moyen de la litharge ou ai.-

dl )Cuntot aus das ce Acirl, que fau écovert r Ires substances égalcmeint nuisibles.
couve(rte-dont l'itiea djà tó pubi dans le Gancur, ,


